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			 	Vire-Normandie 



 


				Région


				Normandie


			 


				Département


				Calvados


			 


				Intercommunalité


				Communauté de communes Intercom 	de la Vire-au-Noireau


			 


				Code postal


				14500


			 


				Effectif de la population


				17 000


			 


				Part de la population de la commune 


				dans la population totale de l’intercommunalité


				37 %


			 


				Programmes nationaux


				Action cœur de ville ;


				Territoires d’industrie ;


				Territoires à énergie positive pour la croissance verte (TEPCV) 
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			INTRODUCTION


		




		

			INDUSTRIES ET TERRITOIRES, UN NOUVEAU REGARD


			Jusqu’à peu, lorsqu’on évoquait l’industrie et les villes moyennes, l’image prédominante était celle du déclin, des restructurations, des fermetures d’usine et des friches industrielles, autrement dit, d’abord et avant tout, l’image de la désindustrialisation. Des enquêtes proposaient de décrire et analyser la façon de « vivre la ville désindustrialisée1 » ; des reportages, des ouvrages, des documentaires ont contribué à étayer ce point de vue2, renforcé par le succès médiatique d’une expression aussi reprise que controversée, celle de la « France périphérique3 ». Pour les anciens pays industrialisés et leurs territoires, c’est vers l’économie de la connaissance et le développement des services, la classe créative et la sphère résidentielle que s’orientait la quête de nouveaux sentiers de développement. Sous l’effet de la crise financière de 2008, renforcée une décennie plus tard par la crise sanitaire, le regard sur l’industrie et les territoires industriels a connu une inflexion significative. L’industrie fait désormais l’objet d’une nouvelle attention publique, en France, mais aussi en Europe et aux États-Unis4 : la réindustrialisation s’affiche comme un objectif national important. Plus encore, alors que l’intérêt pour l’économie de la connaissance, dans le champ de l’économie, a coïncidé avec une attention accrue portée aux métropoles, considérées comme son creuset, la manufacturing renaissance5 s’est traduite par un nouveau regard porté sur les territoires non métropolitains. Symbole de ce double déplacement de l’attention publique, tant économique que géographique : la création en 2019 du programme « Territoires d’industrie6 », destiné à soutenir des projets industriels principalement dans les villes moyennes.
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					FIGURE 1 


					Une grille d’analyse pour rendre compte du rapport entre industrie et territoire


				


			


			Ce changement dans le champ des politiques économiques et d’aménagement du territoire s’est accompagné d’un renouvellement du regard sur l’industrie et les territoires industriels. Comme ont pu le montrer des travaux américains7, des phénomènes silencieux et invisibles – passés inaperçus lorsqu’il n’était question que de désindustrialisation – peuvent être mis au jour. Car en effet, le diagnostic de désindustrialisation ne rend pas justice à l’ensemble des trajectoires territoriales. Les dynamiques industrielles locales ne sont pas toutes atones ; des situations de résistance, voire de rebond industriel, peuvent être identifiées. On peut citer les exemples de villes comme Figeac, Ancenis, Sablé-sur-Sarthe, Les Herbiers, Issoire, ou encore Vire-Normandie. C’est à la description et à l’analyse d’une autre trajectoire que celle du déclin industriel, une trajectoire de résistance d’un tissu industriel dans une petite ville moyenne, que seront consacrés les développements qui suivent.


			 


			Penser l’implantation industrielle et ses dépendances


			En plaçant le rapport entre industrie et territoire au cœur de l’analyse, il s’agit de prendre un point de vue particulier, celui de l’industrie et de ceux qui la font, pour rendre compte d’une dynamique territoriale. En retour, ce parti pris induit aussi une certaine approche de l’industrie, appréhendée à partir du territoire, et notamment à partir des « implantations » industrielles. À partir de la notion d’implantation, du latin plantare qui signifie « planter », on peut construire une nouvelle grille d’analyse des rapports entre industrie et territoire.


			La métaphore du développement végétal permet d’illustrer plusieurs idées directrices. De façon générale, comprendre l’industrie dans un territoire suppose de mettre à jour des interdépendances multiples, qui se développent dans des espaces disjoints (une plante se développe dans et à partir de deux espaces disjoints : l’air et le sol).


			Une implantation industrielle s’insère dans un milieu qui lui préexiste et qui a une existence en soi (le sol) ; elle y prélève des ressources nécessaires à son développement. Toutefois, cet ancrage territorial ne détermine pas à lui seul le devenir de l’implantation industrielle8 : celle-ci dépend de facteurs, de ressources ou d’événements qui ne relèvent pas du territoire d’implantation (la lumière, la température, la pluie dans le cas d’un végétal) [FIGURE 1].


			Enfin, une intervention consciente et finalisée peut être mise en œuvre pour favoriser le développement d’une implantation industrielle au sein d’un territoire : il s’agit de l’action publique locale, et notamment celle portée par les communes et leurs groupements depuis les lois de décentralisation du début des années 1980. L’analogie du développement végétal permet d’en saisir d’emblée une caractéristique structurelle : cette capacité publique d’action est nécessairement « partielle », puisque le devenir d’une implantation industrielle relève d’interactions à la fois locales (le sol) et extérieures (l’air), qui échappent de fait à l’action publique locale9. Dans une telle configuration, que peut faire et comment peut agir une autorité publique locale qui souhaiterait maintenir et/ou développer l’industrie sur son territoire ? Répondre à cette interrogation était l’un des objectifs de l’enquête menée à Vire-Normandie. Celle-ci nous a montré que le maintien et le développement de l’industrie est affaire de culture. Non pas au sens de manières de voir, de parler et/ou de penser socialement partagées que l’on trouve par exemple dans la notion d’« atmosphère industrielle » chère à Alfred Marshall10, l’inventeur des districts industriels. Par « culture », on entendra d’abord une forme particulière d’agir, celle qui consiste à « faire pousser » des activités dont le développement est pour partie autonome et indépendant.


			En définitive, l’objectif est ici de rendre compte de la trajectoire territoriale singulière de l’industrie à Vire-Normandie, où l’emploi industriel a connu durant les dernières décennies une évolution qui n’a rien d’un processus de désindustrialisation. Pour ce faire, nous examinerons les trois composantes essentielles, tout à la fois interdépendantes et autonomes, qui constituent le système industrialo-territorial virois : le territoire, l’industrie et l’action publique.


			Le premier chapitre décrit le territoire et son évolution récente, c’est-à-dire le milieu dans lequel s’inscrivent les implantations industrielles et qui n’a rien d’un substrat stable aux frontières immuables.


			Les chapitres suivants sont consacrés à l’industrie (chapitre 2) et aux industriels virois (chapitre 3). Rendre compte de l’industrie dans un territoire nécessite d’aller au-delà des classiques statistiques sectorielles qui laissent dans l’ombre des évolutions importantes du côté des métiers industriels, de l’organisation interne des industriels et de leurs relations extérieures au territoire. Le maintien de l’industrie au sein du territoire virois procède alors moins d’un processus de spécialisation que d’une capacité dynamique d’adaptation, voire de reconfiguration, où les connexions extérieures au territoire jouent un rôle déterminant. Le maintien de l’emploi industriel local doit assurément beaucoup aux comportements stratégiques et organisationnels des industriels locaux.


			Les deux derniers chapitres portent sur l’action publique et sur ses leviers pour agir sur la culture de l’industrie, c’est-à-dire sur les ressources de base nécessaires à toute combinaison productive : le capital, le travail (chapitre 4), mais aussi et surtout la terre, c’est-à-dire le foncier et l’aménagement de l’espace (chapitre 5). Dans ce contexte, l’action publique peut jouer un rôle décisif lors des moments critiques de l’évolution d’un industriel, et contribuer, ce faisant, à sa capacité de reconfiguration, cruciale pour le maintien de son activité.
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				2  	On pourra consulter les nombreux articles du journaliste et essayiste Jean-Laurent Cassely, notamment : « De la France moche à la France morte ? », Slate.fr, 9 mars 2017.





				3  	Voir, par exemple : Olivier Galland, « Le mythe des “deux France” », www.telos-eu.com, 20 février 2018.
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				6  	Le programme national « Territoires d’industrie », lancé en 2019, prend appui sur près de 150 intercommunalités et groupements d’intercommunalités – on en compte désormais plus de 180, suite à l’entrée en vigueur de la seconde phase du programme en 2023. Ceux-ci sont chargés d’identifier, en lien avec les industriels du territoire, des actions visant à favoriser le développement industriel local. Le niveau régional et un service dédié de l’État sont chargés de la coordination et de l’animation d’ensemble du programme.





				7  	Marc Doussard et Greg Schrock, « Uneven decline: linking historical patterns and processes of industrial restructuring to future growth trajectories », Cambridge Journal of Regions, Economy and Society, vol. 8, no 2, 2015, p. 149-165.
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				9  	Les événements économiques extérieurs échappent aux décideurs publics locaux, mais, pour partie aussi, ceux qui, comme la démographie résidentielle, sont au cœur de la dynamique des territoires dont ils ont la charge.





				10	Alfred Marshall, « Organisation industrielle : la concentration d’industries spécialisées dans certaines localités », Revue française d’économie, vol. 5, no 3, 1990, p. 155-170.
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			FIGURE 2


			Exemple de la forme spectaculaire du travail des métaux présent au cœur du territoire virois
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			FIGURES 3 ET 4


			Vire-Normandie, terre agricole et bocagère


			Vire-Normandie, une ville de la reconstruction. Au premier plan, une agence d’intérim, acteur important pour la gestion des ressources humaines de l’industrie viroise
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			FIGURES 5 ET 6


			Une zone pavillonnaire, indice de la dissociation croissante entre domicile et lieu de travail, notamment pour les ouvriers et employés


			Le lait et sa transformation, une composante historique de l'industrie viroise
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			FIGURE 7


			La soudure, une tâche typique du travail des métaux, un métier industriel en tension
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			FIGURES 8 ET 9 


			Au cœur du bocage virois, une fabrication de pointe de cartes électroniques


			Travail des métaux pour les arts de la table
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			FIGURES 10 ET 11 


			À l’opposé de la production de masse standardisée, une industrie qui conçoit et fabrique des objets complexes et spécifiques (chaudronnerie, structures métalliques) 


			Le travail ouvrier contemporain : surveiller, télécommander
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			FIGURE 12


			Vire-Normandie, une histoire industrielle longue et ses vestiges
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